
L’Histoire du CAPO LIMOGES Handball.
**************

Le mot du président…

« Seul Michel ROBERT aurait pu vous raconter l’histoire de la Section Handball du CAPO Limoges. Mais, le  
26 septembre 2006, la vie en a décidé autrement : Michel a rejoint le paradis des sportifs. 
Afin de rappeler à  nos jeunes d’aujourd’hui  de quel  héritage,  ils  jouissent,  je vais  tenter à l’aide de ses  
archives soigneusement classées, de vous la relater en empruntant les chemins essentiels d’un parcours qui a  
duré 45 ans. Il m’a été impossible de citer tous les personnages de cette histoire, tant il n’était pas aisé de  
synthétiser en quatre pages, les 15 tomes de références citées. Que les oubliés de l’aventure m’en excusent.»  

Pascal ROBERT

**************

Lorsqu’en 1962,  Michel  ROBERT  fonde  la  Section  Handball au  sein  du  club 
omnisports du CAPO LIMOGES, il est loin d’imaginer l’évolution de sa petite équipe 
d’Apprentis de Cheminots (appelés les arpètes à l’époque) qui 40 ans plus tard, disputera 
le Championnat de France Nationale 2. 
Notre Michel était loin d’apprécier la place qu’allait prendre la Section dans son cœur et 
dans celui d’un grand nombre de sportifs. 

Directeur  du  Centre  de  Jeunesse  Raoul  Dautry  en  1957 et  licencié  dans  les  sections 
athlétisme et Football,  Michel ROBERT initie les jeunes Cheminots aux activités physiques et sportives et 
accessoirement au handball. Le virus du Hand fait doucement son chemin et en 1962, il décide de créer la 
Section Handball afin d’engager en compétition, son équipe d’arpètes. Il bâtit progressivement, une équipe de 
seniors, puis de juniors et enfin, de cadets avec les frères Christian et Henri LALOI, Michel GRIMAUD, Roger 
PECOUT  et Georges LEBOUTET. Ces équipes évoluent à l’époque dans le Championnat du Poitou, car la 
Ligue du Limousin n’existe pas encore.  Les rencontres se déroulent sur des terrains extérieurs bitumés ou 
stabilisés, voire même sur la neige (à l’EATP Egletons par exemple) !
En 1965,  le  championnat  du  Limousin est  crée et  le  CAPO conquiert  son premier  titre  de  Champion du 
Limousin en Cadets, ce qui peut être un signe prémonitoire pour un club qui deviendra pour longtemps un club 
dit « formateur ». 

En 1970, Henri LALOI devient International SNCF.
Notre club brille chez les jeunes, à l’image d’Henri LALOI 

qui devient International Cheminot en 1970 en disputant un match 
contre la Yougoslavie.
La même année, le CAPO Limoges se présente comme un club 
bien  structuré  avec  des  équipes  Cadets,  Juniors,  Séniors  et 
Féminines (cadettes et seniors). 
En 1971, l’école de handball est crée et remporte déjà ses premiers tournois.
En 1972, l’équipe féminine, entraînée par Henri LALOI, remporte le titre de Champion du Limousin et obtient 
le  droit  de  rejoindre  SAILLAT  et  CHATEAUNEUF  en  Championnat  de  France.  Mais  pour  des  raisons 
financières, notre club refuse cette accession. 
En Masculins, si l’ASPTT surtout, et St JUNIEN dominent les débats en seniors, le CAPO se fait toujours 
remarquer dans les catégories de jeunes.



En  1973,  le  CAPO  affiche  ses  prétentions  en  terminant  second  du 
championnat  du  Limousin  seniors  avec  dans  ses  rangs  Fethi  AZIZ, 
disparu cette année, et les frères Michel et Christian NICOLAU.
En  1974-75,  notre  club  va  connaître  deux  événements  majeurs :  Les 
seniors remportent leur premier titre de Champion du LIMOUSIN, ce qui 
permet au club d’accéder pour la première fois en Nationale 3 et les cadets 
atteignent les ½ finales de la Coupe de France Cadets avec au sein de 
l’équipe  les  jeunes  Franck  ROBERT,  Henri  NORMAND,  Jean 

BALAGUER ou encore Yves AUBARD qui feront parler d’eux dans les années à venir.

1974-75 : les cadets en ½ finales du Championnat de France.
En 1975, première accession des seniors  du CAPO Limoges en Championnat de France.

Les  matchs  se  déroulent  au  Gymnase  des  Casseaux.  L’équipe,  composée  de  Christian  NICOLAU, 
Patrick SEROU, et des prometteurs cadets devenus juniors, découvre un nouvel univers et comme souvent, 
dans ce cas là, l’aventure se solde par un retour en Régional. 
En 1977, les Cadets disputent les demi-finales du Championnat de France UFOLEP. 
Tirant les leçons de l’échec sportif  vécu deux ans auparavant,  l’équipe seniors masculins,  Championne du 
Limousin, refuse la montée en N3.
En  1978,  suite  à  un  nouveau  titre  de  Champion  du 
Limousin, le CAPO tente pour la seconde fois la montée en 
N3.  Il  évolue  dés  lors  au  Gymnase  Jean  le  Bail.   C’est 
l’époque  des  « anciens »  Patrick  SEROU,  Christian 
NICOLAU,  Bernard  ZBORALA,  des  « moins  jeunes » 
Franck  ROBERT,  Henri  NORMAND  et  des  « juniors » 
Bruno BARELAUD, Régis CHALARD, Daniel GUERY et 
Pascal ROBERT. Mais la relégation sanctionne ce groupe. 
Il  faut  dire  qu’à  l’époque,  il  y  avait  4  descentes  et  un 
barragiste pour 10 équipes. Le challenge était trop difficile 
pour cette équipe encore trop irrégulière. 
En 1979, c’est le retour en Championnat Régional avec le début des grands derbys contre l’adversaire local de 
l’ASPTT… et le commencement de toute la légende qui en découlera.  

Bernard ZBORALA succède à Michel ROBERT à la Présidence en 1980.
Sous l’impulsion du projet de construction initié par Michel ROBERT, le gymnase Raoul Dautry voit 

enfin le jour. 

Franck ROBERT alors entraîneur, devient Président  en 1981.
Dans la foulée, le CAPO remonte en Nationale 3, mais pour la troisième fois échoue dans sa quête de 

maintien. De nouveaux joueurs ont rejoint le groupe tel que Bruno SENAMAUD ou Philippe CHASTANET. 
De façon anecdotique, on notera cette année la participation de Michel, âgé de 54 ans, au match de N3 à 
Nousty. 

Michel ROBERT reprend la présidence en 1982.
En 1982-83, le CAPO revient en Nationale 3.  Pour un but (victoire 28-20 à l’aller,  défaite 21-28), 

l’équipe arrache son 1er maintien lors des barrages face à Albi. Les Henri NORMAND, Marc DRUOT, Laurent 
MAZEAU, Patrick SEROU, Dominique RETAILLEAU, Christian NICOLAU, Bernard PECQUEUX, Bruno 
BARELAUD, Franck et Pascal ROBERT, Etienne PANGAUD sont de la fête. Et quelle fête !!!  



Le premier maintien en Nationale 3 est acquis pour un but 
en 1983.

Dés  lors,  le  CAPO prend  pension  en  Nationale  3  et 
s’affirme  comme une  forteresse  imprenable  à  Limoges.  Les 
années passent et progressivement, le club gravit place après 
place dans la hiérarchie de la N3.  
En  1985,  le  CAPO  pointe  dans  les  équipes  de  tête.  Une 
deuxième place vient d’ailleurs  ponctuer la saison 85-86 avec 
des barrages de montée en N2 perdus face à Marignane. Les 
Abel GALOPPA, Jean BALAGUER, Bernard DESBORDES,
Thierry  DAUDON,  Bruno  SENAMAUD,  André  CASTELLAN,  Etienne  PANGAUD,  Pascal  et  Franck 

ROBERT,  Bruno  BARELAUD  et  Henri  NORMAND  comme 
entraîneur, pensent confirmer l’année suivante. Malheureusement, ils 
n’arrivent pas à profiter d’une relève en or avec ses juniors qui ont 
disputé en 1986 la ½ Finale du Championnat de France avec entre 
autres  les  frères  Stéphane  et  Christophe  COLAS,  Stéphane 
BEKAERT,  Bruno  HELME,  Damien  CHAPOULOU  et  Victor 
ARNEIRO. 
L’amalgame ne se fait pas, et comme ce sera souvent le cas, la sirène 
jaune et rouge de l’ASPTT, scinde le club en deux. Stéphane COLAS, 
Bruno  HELME,  Alain  PUIFFE  émigrent  à  l’ASPTT,  tandis  que 

Fabrice DRUOT rejoint son frère au club.

Pendant ce temps, la section féminine prospère...
1988 : Les Filles montent en Championnat de France Nationale 2.

     Autour des Marie Christine TIGNOL, Nathalie RUVEN DAOUADJI, Joëlle NICOLAU, Armelle et Pascale 
ROUGERIE,  Martine NICOLAU SENAMAUD, Chantal  GIRY ROBERT, l’équipe de filles,  encadrée par 

Pascal ROBERT, affiche ses ambitions et accède en 1988 à la Nationale 2. 
La  saison  s’avère  difficile,  et  s’achève  par  un  retour  en 

Championnat du Limousin qui scellera pour toujours les ambitions de la 
section féminine au sein du club. En effet, conscient de la difficulté pour un 
club  de  supporter  financièrement  et  structurellement,  deux  équipes  en 
championnat  de  France,  le  CAPO  portera  dés  lors  exclusivement  ses 
ambitions sur  les garçons,  d’autant  qu’un projet  de club de haut  niveau 
féminin  se  profile  à  l’ASPTT  Limoges.  Les  cadettes  Karine  AZNAG, 
Karine  BOISSE,  suivent  les  Nathalie  RUVEN,  Armelle  ROUGERIE, 

Christelle RAMBEAU et Pascal ROBERT comme entraîneur à l’ASPTT (équipe qui accédera en 1995 à la 
Nationale 1).

En 1988-89, l’équipe masculine se maintient en Nationale 3 pour la 8ème fois consécutive avec comme 
entraîneurs Franck ROBERT et Philippe CHURLET.

En 1989, un projet de club de haut-niveau Masculins permettant de regrouper les meilleurs joueurs du 
Limousin se met en place dans le club d’Isle,  cher à leur Président ZBORALA. Les Bruno BARELAUD, 
Bernard DESBORDES, Fabrice et Marc DRUOT partent dans le navire piloté par Alain AUBARD et Henri 
NORMAND pour y retrouver Stéphane et Christophe COLAS.
Dépouillé de ses forces vives, le CAPO vit durement ce moment avec une relégation en Régionale. 
Mais sous l’impulsion des Laurent MAZEAU, Etienne PANGAUD, Joseph TCHIVONGO, Pascal SAVARY, 
Franck et Pascal ROBERT, Christophe SENECHAL, Jean DUFOURNEAUD, Philippe CHURLET, le club 
retrouve l’année suivante son niveau Nationale 3. 



Renforcé par le retour de Stéphane COLAS, le CAPO assure 
régulièrement  son  maintien.  La  JA  Isle  s’effondre 
financièrement  et  le  projet  de  club  de  haut  niveau  avec…
Années après années, le CAPO Limoges tentera de jouer les 
premiers  rôles  dans  cette  Nationale  3  tout  en structurant  ses 
commissions.

Philippe CHURLET, devient Président en 1991.
James  EMIEL et  Pascal  ROBERT assurent  l’encadrement  de  l’équipe  N3.  Bruno  MEGY,  Thierry 

MERLAUD,   Vincent  AUDEBERT  et  Damien  CHAPOULOU  arrivent  au  club  en  1992.  De  nouveaux 
dirigeants les accompagnent tels Alain AUDEBERT (1992) ou Pierre DEMILCAMPS (1993).  Jean-Claude 
BEKAERT et les frères Henri et Michel SENECHAL s’investissent dans la Section. 
En  1993,  on  note  les  arrivées  des  Damien  HUBERT,  Cyril  NOUAILHETAS  et  Vincent  BRETON  en 
provenance d’Isle.
Le recrutement du polonais Marek NIEDZWIEKI, les retours de Stéphane COLAS parti migrer à St Junien en 
1994, les arrivées de Sébastien GARDILLOU, Yann MILLOUR, Laurent MONACI (1995), la longévité des 
Laurent  MAZEAU, Pascal  SAVARY, Christophe COLAS, Bruno MEGY, Pascal  ROBERT, l’engagement 
technique de James EMIEL et de Pascal ROBERT auprès des seniors et de Pierre DEMILCAMPS auprès des 
jeunes permettront au club de frôler l’accession pour la Nationale 2 (2ème en 1993). Toujours placé, jamais 
premier au grand dam de ses dirigeants, 3ème en 94-95, 4ème en 95-96, le CAPO rêve en vain de l’accession en 
N2.
En 1995, le CAPO organise la finale du Challenge de France entre Pontault-Combault et Caluire. Christian, 
Steeve et Lionel  TOURAUD arrivent au club.

Alain AUDEBERT devient Président  en 1996.
L’équipe  très  largement  rajeunie  est  reprise  en  main  par  Pascal  ROBERT en  96-97 pour  terminer 

finalement 6ème. Philippe CHURLET entraîne les cadets et Pierre DEMILCAMPS les juniors en Championnat 
de France tandis que Patrick BARDET rejoint le cercle des dirigeants du club. 
En 1997, on peut  remarquer le départ  de Lionel  FERMIGIER, International  Cadets pour les Girondins de 
Bordeaux et les arrivées de Marc et Fabrice DRUOT, de Bruno GAUTHIER et d’Habib DAOUADJI.
La même année,  le CAPO réalise  pour  la  première fois  le  grand chelem (Champion en Minimes,  Cadets, 
Juniors et Prénationale) tout en ayant son équipe fanion en N3. 

Le club organise le Challenge Marrane avec les équipes de Celje, Stockereau, Léon et Créteil.

Philippe CHURLET reprend la Présidence en 2000.
L’année 2000 sera marquée par l’organisation du match CUBA-IVRY à Dautry,  par la création de 

l’Atelier du Grand Treuil  (La suite de l’histoire nous dira si sa récolte aura été fructueuse) et surtout par les ¼ 
de finales du Championnat de France des Cadets avec Stéphane COLAS à la mène, et les Mathieu CHURLET, 
Marc DEXET, Guillaume BOUCHER, Olivier REBEYROLLES sur le terrain.

En 2001, Pierre Michel FERRY devient Président.
Essoufflés par leurs efforts, les dirigeants du CAPO tentent, en 2001-2002, un rapprochement avec la JA 

ISLE dans le but d’augmenter les moyens financiers et humains afin de satisfaire les ambitions galopantes du 
club. J.Pierre GAYOT renforce l’équipe dirigeante.
Même si cette saison passée avec la JA ISLE se solde par un nouvel échec pour la montée en N2, les Lionel 
TOURAUD, Nicolas ROYER Sylvain LALOI et Damien PUJOS ont pris de l’expérience aux côtés de joueurs 
plus capés comme Habib DAOUADJI ou Emmanuel PERRAUD.
A la fin de la saison, l’Entente avec la JA Isle prend fin et le retour au CAPO permet à un groupe de se reformer 
et d’envisager des ambitions nouvelles. 



En 2002, Pascal ROBERT et Pierre Michel FERRY deviennent Co-Présidents.
Habib DAOUADJI prend les commandes techniques de l’équipe.

Renaud  PEYMIRAT,  Christophe  BEZOS,  Cédric  BIGUENET  et 
Jérémy WEHN signent au club.
Côté dirigeants, Henri LALOI revient aux affaires avec pour mission de 
suivre l’Ecole de Hand. Alain DALBY et Eric CHALIFOUR entrent au 
club.  Sylvain  LALOI,  parti  entre  temps  à  Nantes  (N1),  et  Djallil 
BOUANANI arrivent chez les bleus et jaunes pour encadrer les jeunes 
talents  du club.  L’équipe est  confiée  à  Stéphane  COLAS et,  sous sa 
baguette, le CAPO arrivera à ses fins à l’issue de la saison 2003-2004, à savoir : 

2004 : L’accession en Nationale 2 masculins.
En 2004, Pascal ROBERT devient seul Président et Djallil BOUANANI, entraîneur.

La saison 2004-2005, année d’apprentissage en nationale 2, se conclut par un difficile maintien. 
Mais  les  départs  en  2005  des  Christophe  BEZOS,  Cédric  BIGUENET,  Renaud  PEYMIRAT  et  Bruno 
GAUTHIER  ne  sont  pas  suffisamment  compensés  par  les  arrivées  de  Vincent  LAPORTE  et  de  Fabrice 
KLIMAZEWSKI. Pour un match perdu d’un but à Angers, l’issue de la saison 2005-2006 est fatale à l’équipe 
avec la descente en N3. Elle confirme surtout les limites financières et humaines du club à ce niveau de jeu, qui 
se situe à la limite du sport professionnel. 
Le  constat  est  évident :  la  formation  locale  n’étant  pas 
suffisante, notre club doit se tourner vers le recrutement, mais 
ne dispose pas des moyens suffisants pour recruter des joueurs 
aguerris  aux matchs de haut-niveau.  Devant  cette carence et 
malgré un repêchage sportif,  le  Conseil  d’Administration du 
CAPO  admet  que  seule  une  entente  avec  l’ASPTT  peut 
permettre au Limousin de créer une équipe stable en N2 avec 
des ambitions supérieures.
Après de mûres réflexions, le Limoges Hand 87 naît en 2006-2007 d’une collaboration partagée entre toutes les 
parties du Handball départemental et régional et de l’entente entre le CAPO et l’ASPTT. 
Pascal  ROBERT démissionne  de  la  Présidence  du  CAPO et  devient  vice  président  du  LH 87 et  certains 
dirigeants du club décident de l’accompagner dans l’aventure du LH87, sans toutefois se détourner de leur club 
d’origine. Sans domicile fixe, le LH87 évolue par alternance entre Dautry et Buxerolles.

Jean Pierre GAYOT est élu Président en 2006…
…au moment où Michel ROBERT nous quitte après 44 ans d’amour passionnel pour son club.

La saison 2006-2007 ne marquera pas sportivement les esprits même si on sent une relève pointer le nez (2ème 

de Pré nationale et les titres de Champion du Limousin minimes et benjamins). Une équipe de jeunes filles est 
crée avec Daniel GRIMAUX comme responsable.

Pascal ROBERT redevient Président en octobre 2007.
L’objectif prioritaire devient la participation des seniors et des moins de 18 ans aux Championnats de 

France, la muse en place d‘une passerelle avec le Quartier de Beaubreuil et la remise en place d’une structure 
féminine.


